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RAOflexions sur le passA© des gouvernances palestiniennes

Description

Par Jamil Hilal, le 23 juin 2020

Des enfants palestiniens passent, le 22 juillet 2015 A Rafah au Sud de la Bande de Gaza,
devant une fresque qui reprA©sente la??ancien dirigeant palestinien Yasser Arafat. Le
Procureur de la RA©publique franA8aise a dit mardi que la France na??exige plus
da??enquAate sur les allA©gations da??assassinat de feu Yasser Arafat, chef de 1a??0LP,
mort A 1a??Ac¢ge de 75 ans en novembre 2004 dans un hA’pital militaire franA8ais, des
semaines aprA’s Adtre tombA© malade dans ses locaux de la ville de Ramallah en
Cisjordanie. Photo da??Abed Rahim Khatib

AperAgu

La direction de 1a??AutoritA© Palestinienne (AP) est au point mort, comme Ia??est celle de
la??0rganisation de LibA©ration de la Palestine (OLP). Elles na??ont aucune orientation claire pour
rA©agir A 1a??annexion de zones essentielles des Territoires Palestiniens OccupA©s en 1967, qui va
augmenter de faA§on exponentielle le fractionnement de la terre palestinienne, de la libertA© de
mouvement et des moyens de subsistance. Dans ce commentaire, la??analyste politique da??Al-
Shabaka Jamil Hilal rA©flA©chit A 1a??histoire palestinienne de la gouvernance, sa??appuyant sur sa
riche expAG©rience personnelle dans le mouvement national palestinien ainsi que sur son A©rudition A
ce sujet pour identifier les forces sur lesquelles sd??appuyer et les faiblesses A A®viter.

Hilal AGtudie la gouvernance antAGrieure A 1948, date de la crA©ation da??IsraA«l, 1a??ascension et
la chute de 1a??0LP avant et depuis le processus da??0slo qui a JA©butA© en 1993, et des aspects
de la gouvernance de la PremiAre Intifada (1987-1993). Il identifie les facteurs clA© des rA©ussites ou
des A©checs de la gouvernance, y compris l1a??A®tendue de son intA©gration dans la population
qua??elle dA©clarait reprA@senter et sa capacitA© A se positionner pour pouvoir rA©pondre aux
changements de circonstances.(1)

DA©connexion de la Gouvernance da??avant 1948

La gouvernance largement traditionnelle da??avant 1948 4?7 qua??elle soit semi-fA©odale ou
religieuse 4?2 na??A0tait pas en position da??organiser le peuple palestinien parce qua??elle AGtait
grandement dA©connectA©e de sa vie et de ses intA©rAats. Ces dirigeants ne reprA©sentaient pas la
masse des paysans ou des ouvriers ; petits propriA©taires ou paysans sans terre constituaient A
la??A©poque plus de 55 % de la population. AprA’s le dA©but de la Seconde Guerre Mondiale, les
dirigeants coloniaux britanniques avaient besoin da??ouvriers dans les ports et dans da??autres
secteurs, AClargissant la classe ouvriA're des grandes villes qui avait dA©veloppA®© un solide

Page 1
Agence MA®©dia Palestine



AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

mouvement syndical. La gouvernance traditionnelle des familles Husseini et Nashashibi AGtait elle
aussi dA©connectA©e de ce mouvement.

Les affrontements massifs auxquels ont fait face la puissance coloniale britannique et le mouvement
sioniste en pleine croissance ont principalement pris naissance dans les mobilisations des paysans,
des ouvriers et des professionnels urbains plutA’t que chez les propriACtaires terriens et les cadres.
Des associations se sont organisA©es au tout dA©but du vingtiA"'me siA cle, mais, jusqua??aux
annA©es 1930, il na??y avait que deux partis politiques : le parti communiste, actif dans la nouvelle
classe ouvriA're, et le parti libA©ral rA©formiste Hizb Al-Islah installA© A Naplouse.

En rA@alitA®, A cette AOpoque, le concept de reprA©sentation nationale na??AcCtait pas clairement
dAofini. Quand il sd??est exprimA®©, ce fut en opposition A la domination coloniale britannique et au
projet sioniste. La gouvernance traditionnelle reprA©sentait des familles et leurs intA©rA2ts et pensait
qua??elle avait droit A la gouvernance plutA’'t que da??avoir A la gagner dA©mocratiquement. Les
conflits de gouvernance sont largement issus de rivalitA©s familiales concernant leur position et leur
statut, mA?me s&??il y eut des diffA©rences politiques, la gouvernance des Nashashibi AGtant
gAonA©ralement plus proche des Britanniques, tandis que celle des Husseini AGtait plus nationaliste.

Il'y eut beaucoup de faits de rA©sistance aux Britanniques et A la colonisation sioniste, surtout A
partir de la DA©claration Balfour en 1917 et ensuite. La rA©volte gA©nACrale palestinienne et la
grA've de 1936-1939 fut une rA©ponse A 1a??appel spA©cifique de la gouvernance nationale unifiA®©e
et A tirA© son inspiration de la vie et de la rA@sistance du Sheikh Izzedin Al-Qassam.(2) Cependant,
Actant donnA® le style traditionnel de la gouvernance, il a AOtA®© relativement facile pour les
Britanniques de la faire tomber et de disperser ses membres en les emprisonnant ou en les exilant. On
le sait trA”'s bien, les Britanniques furent draconiens dans leurs efforts pour A©craser la rA@sistance
des Palestiniens A leur rA©gime, en exA©cutant et en emprisonnant beaucoup, tout en offrant leur
soutien au mouvement sioniste qui construisait un Etat juif en Palestine. Les lois da??ACtat
da??urgence utilisA©es par les Britanniques pour emprisonner sans procA’s sont toujours utilisA©es
aujourda??hui par IsraA«l. Vers les annA©es 1940, A cause des actions britanniques, il na??y avait
plus ne serait-ce qua??un semblant de vACritable gouvernance unifiA©e pour reprA©senter le peuple
palestinien A un moment critique.

Et surtout, 1a??A©quilibre du pouvoir penchait lourdement en dA©faveur des Palestiniens concernant
la??organisation, la puissance militaire et la gouvernance, et leur aptitude A se saisir des jeux de
pouvoir de la situation internationale A®Gtait limitA©e. La gouvernance palestinienne manquait
A©galement da??une comprA©hension suffisante de la dynamique interne et internationale du projet
sioniste. Par ailleurs, la plupart des pays arabes vivaient sous une forme ou une autre de rA©gime
colonial et le soutien qua??ils pouvaient apporter aux Palestiniens AGtait trA’s limitA© et manquait
da??objectif clair et prA©cis. La gouvernance palestinienne, qui AGtait trA’s dispersA©e et na??avait
pas da??A®lectorat populaire organisA©, na??informait pas et ne consultait pas la population sur les
diverses alternatives et voies stratA©giques pour faire face au rA©gime britannique et au mouvement
sioniste. Bref, le manque de gouvernance unie et de base populaire organisA©e AGtait dAGvastatrice.

A la??inverse, le mouvement sioniste AGtait trA’s bien organisA© et bien A©quipA®© : il avait le soutien
de la superpuissance du moment et accA's A diverses ressources. Les sionistes avaient aussi une
vision claire de la faA§on da??atteindre leur but, la construction da??un projet colonial de peuplement
et une gouvernance plus maligne qui avait dA©cidA© da??accepter la partition de 1947 et de
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construire A partir de IA .

La Nakba (catastrophe) de 1948 na??a pas fait que dA®truire le champ politique palestinien et
Acliminer la gouvernance palestinienne ; elle a aussi dAGtruit une sociA©tA® civile vivante, faite de
partis politiques, de travailleurs, de jeunes, de femmes, et autres agences et institutions culturelles qui
sa??Actaient dAG©veloppA©es malgrA© les attaques continuelles des Britanniques et des Sionistes
contre les Palestiniens.(3) En rA©alitA©, la sociA©tA® civile palestinienne sa??AGtait A©panouie dA"s
les annA©es 1910 avec un riche apport da??intellectuels et hommes da??affaires palestiniens qui
appelaient A un Etat dA©mocratique en Palestine et suggA©raient des faA§ons de le dAGvelopper.
Une partie de cette rA©flexion a AOtA© reproduite dans le livre Reconstruction of Palestine, publiA©
en 1919 aux Etats-Unis.(4)

Les deux premiA‘res dA©cennies de 1a??0LP

La Ligue Arabe a crA©A© 14??0LP en 1964 pour donner aux Palestiniens un rA’le ratifiA© par un Etat
dans la libA©ration de la Palestine. Elle AGtait prA©vue pour Adtre plus redevable aux rA©gimes
arabes que la population qui cherchait le retour et Ia??autodAGtermination. AprA’s que des groupes de
rA©sistance palestinienne aient pris possession de I14??0LP A la fin des annA©es 1960, la
composition et la structure de I4??organisation ont changA®©. La nouvelle direction a entraA®nA®© les
rA©fugiACs et la classe moyenne vers la stratA©gie de la lutte armA©e. Elle a pu mettre en place un
suivi parmi les rA©fugiA©s et exilA©s palestiniens ainsi que parmi les Palestiniens de Cisjordanie et de
la Bande de Gaza.

La composition sociale de la direction de 1a??0LP fut radicalement transformA®©e, ainsi que
la??AcClectorat qua??elle reprA©sentait et la forme qua??A pris cette reprA©sentation. L4??0LP
Actait fondA©e sur une structure de partis (les partis AGtant les factions militantes constitutives) et la
population avait son mot A dire dans ce systA'me. On lui offrait formation et adhA©sion, pas
seulement dans les organes politiques, mais aussi dans les organisations populaires et
professionnelles. La base de 1a??0OLP comprenait des institutions populaires nationalistes
da??ouvriers, femmes, AGtudiants, enseignants, A©crivains et autres, tous franchissant les frontiA res
politiques et gA©@ographiques pour devenir un mouvement national pour tous les Palestiniens.

Un regard sur les origines sociales des dirigeants des diffA©rentes factions de I1a??0LP, tels que
Yasser Arafat, Khalil Al-Wazir, Salah Khalaf, Nayef Hawatmeh et George Habash, montre qua??ils
Actaient tous issus de la classe moyenne ou moyenne infA@rieure. Cela changeait de la gouvernance
de notables dont les Palestiniens avaient fait 1a??expACrience avant la Nakba. Le but le plus important
recherchA© par 1a??0LP A®tait de fournir une structure gA©nA®rale qui rassemblerait les
communautA©s dispersA©es derriAre un seul rAOcit, avec le sentiment da??A2tre un seul peuple
avec les mA2mes buts : Quand quelque chose se passait dans le camp de Shatila A Beyrouth, les
gens rA©agissaient dans le camp de Yarmouk en Syrie, A Al-Amri en Cisjordanie, A Al-Wihdat en
Jordanie et A Khan Younes dans la Bande de Gaza, ainsi que dans les villes et villages ailleurs et
dans la diaspora. Les Accords da??0slo ont dA®truit tout cela parce qua??ils ont efficacement
dA©mantelA© les relations et les structures institutionnalisA©es qui avaient AOtA© crA©ACes et
entretenues sous le parapluie de 1a??0LP.

Tout aussi important fut A cette A©poque la capacitA© de la direction A rAO©flA©chir aux stratA©gies
et son accA's A diverses sources da??information sur les AOvA©nements mondiaux. Les dirigeants

Page 3
Agence MA®©dia Palestine



AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

Actaient trA’s bien connectA©s au monde arabe, aux pays socialistes et aux mouvements
dA©mocratiques en Occident. Chacune des organisations membres de 14??0LP avaient des liens forts
avec la Russie et la Chine, et certains avaient des liens avec les pays occidentaux grA¢ce A des
reprA©sentants et des relations avec les partis de gauche et les associations de Palestiniens vivant
dans ces pays. La direction avait accA"s A une plA©iade da??opinions et de visions contradictoires
venues da??Irak, da??AlgA©rie, du YA©men, de Syrie et autres.

Au cours des annA®©es passA©es A Beyrouth, la direction de I14??0LP se rA©unissait

rA©guliA rement et les discussions duraient frA©quemment des heures jusqua??A ce qua??A©merge
une sorte de consensus (ijmaa??). Chacun des dirigeants avait accA's A 1a??information parvenue
des diffA@rents pays et leurs orientations politiques Ce na??A®tait pas le fonctionnement da??avant
1948 ou le fonctionnement actuel. Dans les annA©es 1970, Arafat devait A©couter ; il ne pouvait pas
ignorer ce qui AGtait dit, surtout alors que tous les groupes AGtaient armA©s, mA2me si les armes
Actaient rarement pointA©es entre eux avant que 1a??0LP soit expulsA©e de Beyrouth A 1a??A0tA©
1982 et qua??une petite faction du Fatah se sA©pare.(5) Chacun des principaux groupes avait son
organisation indA©pendante et ses relations avec da??autres sources politiques et diplomatiques ainsi
gue ses propres relais informatifs.

En plus, la direction avait accA’s aux journaux, AGtudes et A@valuations prA©parA©s A leur intention
ou publiA®s par le Centre de Recherche de I1a??0LP et le Centre de Planification sur les questions qui
rA©clamaient leur attention. Tout ceci a changA®© aprA’s Ia??invasion du Liban par IsraA«l en 1982 et
la??expulsion de 1a??0LP. Le gros piA"ge da??0slo fut qua??il a interrompu, et en fin de compte
marginalisA®©, la tradition de construction da??un consensus et |a??accA’s aux sources de
connaissance et de rA©flexion indA©pendantes.

La gouvernance unie qui a conduit la PremiA‘re Intifada qui a A©clatA© en 1987 en Cisjordanie et
dans la Bande de Gaza a AGtA© un succA’s parce qua??elle sa??est appuyA©e sur les organisations
populaires que reprA©sentait la direction. La direction se composait des quatre partis politiques actifs
dans les TPO et, bien que les chefs soient restA©s incognito, la population A©coutait leurs instructions
et directives. Elle na??a jamais reprA©sentA© une menace pour la direction de 1a??0LP parce que la
direction A 14??intAGrieur des TPO A®tait une extension organisationnelle et politique de la direction
A 1a??extAGrieur. La diffAGrence, ca??ACtait que les dirigeants locaux AGtaient des individus qui
Actaient actifs dans leur communautA®© locale et devaient lui rendre des comptes.

Le dA©clin de la gouvernance reprA©sentative

On ne peut isoler la question palestinienne et 1a??A0volution de sa gouvernance des
dA®©veloppements de la rA©gion. Les Accords de Camp David de 1978 entre 1a??Egypte et IsraA«l ont
affaibli et mis sur la touche 1a??0LP et la question palestinienne. La rA©volution iranienne de 1979 a
donnA® de 1a??A0Glan A la perspective islamiste, et la force croissante des A« pA©trodollars A» a
aidA© les mouvements islamistes A se dA©velopper, y compris ceux du Hamas et du Jihad Islamique.
La??invasion du Liban par IsraA«l et le siA"ge de Beyrouth en 1982 ont fragmentA® les forces de
la??0LP et dispersA© sa direction loin de la Palestine et des communautA©s palestiniennes.

A 1a??AOpoque du Conseil National Palestinien (PNC) de 1988, 1a??0LP a fait face A une pression
considA©rable de la part de 1a??Union SoviAGtique, des pays EuropA©ens et des Etats Unis, qui
conditionnaient leur soutien hypothAGtique A 1a??AGtablissement da??un Etat palestinien A un
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enchA¢ssement de la partition de la Palestine sous la forme des RA©solutions 242 et 338 du Conseil
de SA©curitA© de 1a??0NU. Par la suite, 1a??invasion du Koweit par 1a??Irak et la position
A©quivoque prise par la direction de 1a??0LP a mis en colA're les Etats du Golfe qui ont privA©
la??0LP de ressources financiA'res et de soutien politique.

La pression politique, A©conomique et diplomatique pour arriver A un accord a AGtA© trA’s forte.
Cependant, il est intAG©ressant de noter que la dA©cision de participer aux Accords da??0slo na??a
pas AGtA® prise par consensus de toute la direction. Aujourda??hui 1a??0LP est AOvidA©e par la
crA©ation de 1a??AP, qui elle mA2me fait face au couperet da??une fragmentation supplA©mentaire et
de la??annexion israAClienne. La question est maintenant de savoir combien de temps 1a??AP peut
continuer A fonctionner avec sa structure et sa direction actuelles 4?2 une direction qui na??est pas
reconnue par la population palestinienne, mais qui est tolA©rA©e par le systA'me international A
cause de son besoin da??un interlocuteur, et reste dA©pendant du soutien international pour continuer
A exA©cuter ses fonctions sA©curitaires pour le pouvoir occupant.

La direction de 1a??0LP a enregistrA© de nombreux succA’s dans les annA©es 1960 et 1970. Elle a
travaillA© dans un environnement trA’s menaAS§ant, bien qua??ayant des amis dans tous les coins de
la planA“te. Alors que 1a??AP arrive au bout de la route, le peuple palestinien peut-il trouver des
moyens de raviver et de retrouver une OLP dA©mocratiquement structurA©e, avec son discours de
libACration, en puisant dans ce qui fut autrefois sa capacitA© A apprendre, A rA©fIA©chir
stratA©giquement et A construire des alliances dans le monde arabe et au-delA ?

Notes :

1. Ce point fait partie du Cycle Politique da??Al-Shabaka sur la Gouvernance et la ResponsabilitA©
palestiniennes. Un cycle politique da??Al-Shabaka est une mA©thodologie spA©cifique pour engager
un groupe da??analystes dans une AGtude et une rAGflexion de plus long terme sur une question
da??importance majeure pour le peuple palestinien.

2. La gouvernance unie a rassemblA®© les dirigeants des groupes politiques dont ceux qui
reprA©sentaient les chefs semi-fA©odaux et religieux traditionnels. Voir Jamil Hilal, The Formation of
the Palestinian Elite : From the Emergence of the Palestinian National Movement until after the
Etablishment of the Palestinian Authority (en arabe), Muwatin, 2002. [La formation de 14??AClite
palestinienne : De 1a??A©mergence du mouvement national palestinien jusqua??A aprA’s la
crA©ation de 1a??AutoritA© Palestinienne]

3. Pour un rapport vivant et convainquant sur la vie et la sociAG©tA© palestiniennes avant 1948, voir
Walid Khalidi, Before Their Diaspora : A Photographic History of the Palestinians 1876-1948, Institut
da??Etudes Palestiniennes, 1985. [Avant leur diaspora : Une histoire photographique des Palestiniens
de 1876 A 1948]

4. Reconstruction of Palestine, publiA© par la SociA©tA© Anti-Sioniste de Palestine, The Syrian
American Press, New-York City, 1919. [Reconstruction de la Palestine]

5. Cette faction sa??est appelA©e le Fatah al-Intifada et a AOtA© soutenue A 1a??AOpoque par les
rA©gimes syrien et libanais.

Jamil Hilal
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Conseiller politique da??Al-Shabaka, Jamil Hilal est un sociologue et A©crivain indA©pendant
palestinien et il a publiA© de nombreux livres et quantitA© da??articles sur la sociAGtA© palestinienne,
le Conflit israA®©lo-arabe, et les questions du Moyen Orient. Il a tenu, et tient, le poste de chercheur
associA®© principal dans nombre da??institutions de recherche palestiniennes. Parmi ses rA©centes
publications, on trouve des A?uvres sur la pauvretA©, les partis politiques palestiniens, et le systA"'me
politique aprA”s Oslo. Il a publiA© Where Now for Palestine : The Demise of the Two-State Solution (Z
Books, 2007) [OA! va la Palestine : La mort de la solution A deux Etats], et a publiA© avec llan Pappe
Across the Wall (1.B. Tauris, 2010) [A travers le Mur].

Traduction : J. Ch. pour 1a??Agence MA®©dia Palestine
Source : Al-Shabaka
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